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A la Conference intemationale sur la recherche en etudes de la
femme, tenue a l'Institut Simone de Beauvoir pendant l'ete 1982, les
participantes ont exprime le desir de continuer sur cette belle lancee et
de favoriser les echanges entre elles dans le futuro Surtout celles d'ou­
tre-mer qui se sentent si isolees!

Ce numero des Cahiers tente de repondre a cette attente, et dans la
mesure ou nous avons eu des reponses a notre invitation, il peut
servir d'outil de reference a toutes les interessees.

L'importance de la communication entre les femmes de toutes natio­
nalites, de toutes cultures, de toutes langues est une evidence. Un
echange qui tient compte de notre vecu, de nos luttes, de nos re­
cherches, de nos deboires aussi, est une source d'enrichissement que
1'on doit s'approprier.

S'il est vital pour toutes d'accorder tant d'importance aux relations
intemationales, raison de plus pour desirer le libre echange plus pres
de nous, au Canada. Nous qui avons 1'avantage de deux langues, de
deux cultures, sommes-nous assez au fait de ce qui ce fait chez nos
voisines? La Colombie Britannique et 1'Ontario offrent avec le Quebec,
un vaste eventail de cours en etudes de la femme dans leurs univer­
sites.

Les colleges communautaires (non cegeps) des deux provinces a
majorite anglophone ont deja des programmes en etudes de la
femme. Qu'en est-il au Quebec? Apres enquete, rares sont les cegeps
ou les professeures ont le loisir de dispenser (sous 1'oeil condescendant
de leurs collegues!) un enseignement feministe. On a meme vu des
cours carrement supprimes a la demande generale! On laisse encore
les jeunes dans 1'ignorance des pas accomplis par leurs ainees. Beau­
coup d'entre elles/eux n'entendront jamais pader d'etudes de la femme
avant d'entrer a 1'universite, et encore... Pourtant il faut les voir, les
privilegie/es qui ont finalement acces a ce savoir, fascine/es qu'il!
elles sont par les recherches feministes de plus en plus pousees en
sociologie, en religion, en arts, et en lefues ... par toutes les donnees
touchant la condition de la femme contemporaine.

Pourquoi cette reticence dans les cegeps quebecois a faire part de
l'histoire des femmes aux eleves? Est-ce la peur de les amener trop tot
a la connaissance d'elles-memes, donc trop tot a leur autonomie? Les
modeles proposes sont-ils trop derangeants? Je vois ici que les profes­
seures d'abord, les autres ensuite, se doivent de faire un examen de
conscience serieux.

Car la releve, qui la prendra?
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